
    
  Comment advint le nouveau monde

Bonjour, je m'appelle Den, j'ai 72 ans et aujourd'hui, je suis un homme heureux.
Je vais  devenir  grand-père...Il  y  a encore 10 ans,  cette perspective m'aurait  totalement angoissé tant  les  conditions pour  la
maternité, la naissance et la vie me semblaient dangereuses. C'était le temps de la grande crise, la « plandémie » . Ce qu'ensuite
les êtres intègres nommèrent « la grande manipulation ».

C'était alors le temps de l'Apocalypse et de la grande révélation.
Insidieusement, pendant des générations, le projet totalitaire de la gouvernance mondiale avait lancé contre les peuples une guerre
secrète et les quatre cavaliers de l'Apocalypse allaient déferler sur le monde, semant le désarroi et la terreur : le noir avec son
cortège de maladies, le rouge avec sa volonté guerrière, le pâle avec son pouvoir de mort. Le trio infernal allait dévorer le monde
et les peuples, visant particulièrement  ceux qui étaient  épris de liberté et de démocratie. Ils apportèrent le malheur et la guerre,
celle qui ne disait pas son nom...une techno guerre dont les armes nous étaient pourtant étrangement très familières (intelligence
artificielle, science, médecine allopathique, système bancaire, social-démocratie, liberté d'opinion). Beaucoup succombèrent à
l'appel des malveillantes sirènes du pouvoir occulte, se conformant aux injonctions d'une autorité arbitraire puissamment relayée
par la presse officielle et soutenue avec zèle par des forces de l'ordre corrompues..
De nombreuses personnes furent gravement blessées, bien d'autres y perdirent leur vie...
Sept  longues  années  durant,  les  populations  humaines  endurèrent  violences,  mensonges,  terreurs,  discriminations,  viol
systématique des lois et traités sensés les protéger.
Rien ne paraissait susceptible d'arrêter le monstre, véritable Chronos dévorant ses enfants.

Pourtant, de toutes les contrées, de tous les villages et cités du monde, certains se mirent en résistance, pacifiques et déterminés,
mobilisant leur énergie, leur connaissance, leur esprit critique, et leur volonté souveraine pour maintenir vivante la flamme de
l'amour et restaurer le grand équilibre cosmique, l'intelligence des êtres et l'ordre des choses... De leur force d'âmes et de leurs
actions irradièrent alors une telle énergie, une telle lumière, une telle force d'amour qu'enfin le quatrième cavalier, le cavalier
blanc, messager du divin miséricordieux, fut touché par leur appel.



Les êtres souverains résistaient, démontraient par leur engagement, leur bienveillance et leur humanité, qu'il restait encore du
divin en eux, et le cavalier blanc, le plus grand et le plus puissant des quatre, porteur du pouvoir du Dieu de bonté, décida de
venir à leur secours...

Ainsi  advint  la «  grande alliance »,  celle  des êtres  intègres et  des forces supérieures ;  de leur union naquit  alors une telle
puissance qu'un nouvel ordre du monde put émerger. Ils l'appelèrent  le monde d'après, celui de la paix, de la concorde et de
l'harmonie.

Ce  monde nouveau sera celui dans lequel pourra désormais grandir ma descendance... ma lignée vivra, elle poursuivra avec
d'autres la grande histoire de l'humanité, la vie sera belle. Sereinement, j'attendrai alors que vienne mon heure de rejoindre l'éther.
J'y parviendrai sans doute et ma destiné sera scellée...Je partirai en paix, sûr qu'après des siècles d'errance, l'humanité aura enfin
découvert le grand secret, celui de l'usage du monde, du bonheur simple et du vivre ensemble...

Les humains avaient simplement appris à inverser leur polarité, l'ordre des priorités. Chacun savait désormais que son unique
mission sur terre était celle de chercher à devenir le meilleur de lui même, et cette quête rendait chacun meilleur. Une étonnante
culture de l'égoïsme altruiste ou du narcissisme universel, invitait chacun à se centrer, à découvrir son unité profonde, s'occupant
de soi et apprenant à s'aimer suffisamment pour être en mesure d'aimer autrui et d'accueillir la vie avec confiance.

« Aimer réellement son prochain comme soi même » et » chacun pour soi et Dieu pour tous »... au pied de la lettre...

Chacun occupé à apprendre, à se construire et à s'aimer, trouvant en lui cette lumière, cette part d'amour tranquille, cette part de
divin le rendant réceptif à soi et à l'autre, enfin respectueux de toute chose, comme de lui même.

Les humains avaient compris que le chemin secret était celui qui les conduisait d'abord à la découverte d'eux mêmes … Rien ne
servait de vouloir changer le monde et les autres, le chemin était avant tout à l'intérieur de leur cœur. Il leur suffirait de le suivre
pour que le grand équilibre advienne et demeure....

Finalement, c'était si simple ! Ils en étaient bouleversés...
                                                                                                                                                                                   Denis Dufour


